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pour le suceds une affaive trés difficile, —S1-BAT-
NABE : Une guérison : A. G.—LouiskviLLE : Une
gudrison : (4, B, M.—Sr-Luc: Ma petite fille, dgle
de quatre ans, attagquie des ficvres scarlatines était
bien soufirante. .Apres Vapplication de la sainle
Relique dw Liew de lo, Créche et lo promesse de faire
un P’tlerinage eile gest trouvée soulagée immdédiate-
ment ob uelques jours aprés complitement guérie:
Dame J. D, M.—-Sr-GERMAIN DE GRANTHAM : Uncl,
enflure aux deux wopoux, guéric par l'usage des|
Roses Béndtes : Uxe ApoNNEE.—DBlEcANcouR : Une
guérison.—LA BAtE : Un pore de famille resté veuf
avec quatre enfants en bas Age, guéri dea fidvres|
typhoides. — Sr-Groraes : Je souflrais depuis cing
meis d'une maladie qui menacait de me conduire au
tombeau : le mdédecin me croyait consomptive et
perdait Uespoir de me guérir. Apris avoir promis
trois Neuvaines & N.-D. du Rosaire, ainsi que Uinser-
tion daus les Annales, je suis gucric... Une autre
personne avait depuis quelque temps un mal d’yeuxi
qui pouvait devenir grave : aprés une Neuvaine i
N.-D. du Rusaire, clle se trouva gudrie : A, l’OULIN.b
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